
B U D D H A C H A N N E L D I C T I O N N A I R E  D E S  T R A D I T I O N S  B O U D D H I Q U E S

MAHĀYĀNA · JAPON · IX<sup>e</sup> SIÈCLE · LOTUS DI-00002

TENDAI

天台宗 — « l’école du mont Tiantai »

Le Tendai (天台宗) est l’école japonaise fondée par Saichō au IXe siècle, à partir de l’enseignement chinois du Tiantai. Elle place le Sūtra du

Lotus au sommet, unit étude, méditation et ésotérisme, et devint la matrice de nombreuses traditions du Japon.

NATURE École mahāyāna japonaise

FONDATEUR Saichō (Dengyō Daishi, 767–822)

FONDATION IXe siècle

CENTRE Enryaku-ji, mont Hiei

TEXTE CENTRAL Sūtra du Lotus (Saddharmapuṇḍarīka)

DOCTRINES CLÉS Unité des véhicules · shikan · ésotérisme (taimitsu)

BRANCHES Sanmon · Jimon

AIRE Japon

LE LOTUS ET L’UNITÉ DES VOIES

Le Tendai tient le Sūtra du Lotus pour l’enseignement ultime et parfait du Bouddha : en lui se concilient les

divers véhicules, et tous les êtres sont appelés à l’éveil.

De cette primauté découle une synthèse ouverte : étude doctrinale, méditation (shikan), discipline et

ésotérisme se combinent au sein d’une même école, sous l’autorité du mont Hiei.

Cette ouverture fit du Tendai la grande pépinière du bouddhisme japonais : Terre Pure, Zen et Nichiren en

sont, pour une part, issus.

ORIGINE ET TRANSMISSION

Saichō (767–822) étudia en Chine (804–805) auprès des héritiers du Tiantai et intégra, à son retour, les apports du Chan, du Vinaya et de

l’ésotérisme. Il fonda le centre de l’Enryaku-ji sur le mont Hiei, près de Kyōto.

Après un long combat contre les écoles de Nara, il obtint l’établissement d’une plateforme d’ordination fondée sur les préceptes du

Mahāyāna, donnant au Tendai son autonomie institutionnelle.

UNE ÉCOLE-MÈRE

Du mont Hiei sortirent, ou y furent formés, les fondateurs de multiples traditions : Hōnen et Shinran pour la Terre Pure, Eisai et Dōgen pour

le Zen, Nichiren. Le Tendai fut ainsi la grande pépinière religieuse du Japon médiéval.

Son influence doctrinale — unité des véhicules, éveil originel, pratique intégrée — irrigua tout le bouddhisme japonais.
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TENDAI
LES ENSEIGNEMENTS

L’UNITÉ DES VÉHICULES

Dans la lecture tendai, le Sūtra du Lotus révèle que les diverses voies — auditeurs, éveillés-pour-soi, bodhisattvas — mènent en réalité à l’unique
véhicule de la bouddhéité (ichijō). Aucun être n’est exclu de l’éveil.
Cette unité fonde une ouverture radicale : les enseignements, apparemment multiples, se résolvent en une seule vérité, et tous les êtres sont
appelés à la bouddhéité.

SHIKAN · CALME ET VISION

La méditation tendai, héritée de Zhiyi, unit le calme (shi) et la vision (kan) : apaiser l’esprit et contempler sa nature. Elle s’appuie sur l’analyse des
trois vérités — vide, provisoire, médiane — qui structure la compréhension du réel.
La pratique du shikan n’est pas retirée du monde : elle pénètre les phénomènes et y découvre la réalité médiane, présente en toute chose.

LE TAIMITSU

Le Tendai intègre une voie ésotérique propre, le taimitsu,
développée par Ennin et Enchin, où mandalas, mantras et
initiations s’articulent à la doctrine du Lotus.

LES PRÉCEPTES DU MAHĀYĀNA

Saichō fit de l’ordination et des vœux du bodhisattva la base
du saṅgha tendai, affranchissant l’école du monopole des
ordinations de Nara.

L’ÉVEIL ORIGINEL (HONGAKU)

Le Tendai développe la doctrine de l’hongaku, l’éveil originel : tous les êtres sont déjà éveillés par nature, et la pratique ne fait que manifester
cette réalité.
Cette vision nourrit une spiritualité de l’unité : les passions, le corps et le monde ne sont pas séparés de l’éveil, mais en sont l’expression.

LES TROIS VÉRITÉS ET LA NATURE DE BOUDDHA

Le Tiantai-Tendai analyse le réel selon trois vérités inséparables : le vide (absence d’existence propre), le provisoire (l’existence conventionnelle)
et la médiane (leur unité).
La nature de bouddha est présente partout, jusque dans les réalités les plus concrètes : rien n’est exclu du champ de l’éveil.

UNE SYNTHÈSE OUVERTE

Le Tendai organise les enseignements du Bouddha en une hiérarchie qui place le Lotus au sommet, tout en intégrant le tantra, le Vinaya et la
méditation.
Cette synthèse permet à l’école d’embrasser des pratiques diverses — étude, assise, rituel, dévotion — sous une même vue doctrinale.

LE LOTUS ET LES MOYENS HABILES

Le Tendai place le Sūtra du Lotus au sommet, le tenant pour l’enseignement ultime et unifiant du Bouddha.
Il développe la doctrine des moyens habiles (upāya) : tous les enseignements antérieurs préparent et mènent à cette vérité unique, qui ouvre
l’éveil à tous.

PRATIQUES ET RITUELS DU TENDAI

L’école cultive la méditation du calme et de la vision (shikan), l’étude, la discipline et les rituels tantriques hérités du mikkyō.
Elle intègre aussi la dévotion à Amitābha et aux déités, dans une synthèse complète du bouddhisme mahāyāna.

LA DOCTRINE DU TENDAI

Le Tendai place le Sūtra du Lotus au sommet, le tenant pour l’enseignement parfait et définitif du Bouddha.
Il développe la doctrine des moyens habiles : tous les enseignements antérieurs préparent cette vérité unique, qui ouvre l’éveil à tous.
L’école unifie les trois vérités — le vide, la réalité conventionnelle et le milieu — et voit l’univers entier présent dans chaque instant de pensée.
Elle affirme que tous les êtres, même les plus éloignés, portent la nature de bouddha et sont destinés à l’éveil.
Sa synthèse intègre le Chan, le Vinaya, la Terre Pure et le mikkyō, dans une voie complète et inclusive.
Saichō rapporta l’enseignement au Japon et fonda le Tendai sur le mont Hiei, près de Kyōto.
L’école donna naissance à de nombreux courants, dont le Zen, le Nichiren et le Jōdō, issus de son creuset.
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TENDAI

LES PRATIQUES ET LES RITES

LES PRATIQUES

Pratiques méditatives (shikan), récitation du Sūtra du Lotus, offices, étude des traités et discipline composent la vie tendai. L’assise et la

contemplation y tiennent une place centrale.

La pratique tendai ne sépare pas l’étude de la méditation : comprendre les trois vérités et les contempler dans l’expérience forment un seul

chemin.

LES RITES

Les rites ésotériques (taimitsu), avec mandalas, mantras et initiations, occupent une grande place. Les grandes cérémonies de l’Enryaku-ji et

les rituels de la cour marquèrent longtemps la vie religieuse du Japon.

Les services de récitation du Lotus, les offrandes et les rites de protection structurent la liturgie des temples. Le shikan lui-même, pratiqué

en assemblée, prend une dimension rituelle.

DÉVOTION ET PÈLERINAGE

Les circuits de sanctuaires, notamment ceux de Kannon dans le Saikoku, et les pèlerinages du mont Hiei participent à la dévotion tendai. La

circumambulation et la récitation y tiennent une place majeure.

Les maîtres tendai jouèrent un rôle central dans le développement des pèlerinages japonais, qui mêlent marche, prière et rencontre des

lieux sacrés.

LA DISCIPLINE ET L’ORDINATION

Saichō institua l’ordination fondée sur les préceptes du Mahāyāna, mettant l’accent sur les vœux du bodhisattva plutôt que sur le seul code

disciplinaire.

La plateforme d’ordination du mont Hiei devient un passage obligé de nombreux religieux, donnant au Tendai une influence durable sur la

formation du clergé japonais.

REPÈRES CHRONOLOGIQUES

767 — naissance de Saichō.

804–805 — voyage en Chine.

806 — fondation du Tendai.

822 — autorisation de la plateforme d’ordination.

IXe–Xe s. — Ennin, Enchin et l’essor du taimitsu.
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TENDAI

LES GRANDS TEXTES · LE GRAND VOYAGE

LES GRANDS TEXTES

Le texte central est le Sūtra du Lotus (Saddharmapuṇḍarīka), lu et commenté dans la traduction de Kumārajīva. Le Tendai en fait

l’enseignement ultime, autour duquel s’ordonnent tous les autres.

À ses côtés, le Mahāvairocana Sūtra et le Vajraśekhara Sūtra nourrissent le taimitsu ; et les « trois grands traités » du Tiantai — le Mohe

zhiguan (pratique), le Fahua xuanyi (doctrine) et le Fahua wenzhu (commentaire du Lotus) — en forment l’armature doctrinale.

TEXTES MAJEURS

Sūtra du Lotus — Texte central.

Mohe zhiguan — Zhiyi, pratique.

Fahua xuanyi — Zhiyi, doctrine.

Mahāvairocana Sūtra — Source du taimitsu.

Vajraśekhara Sūtra — Source du taimitsu.

NOTIONS CLÉS

Ichijō — Véhicule unique.

Shikan — Calme et vision.

Hongaku — Éveil originel.

Taimitsu — Ésotérisme tendai.

Kaidan — Ordination.

LE GRAND VOYAGE

Le Tendai vient de Chine : du Tiantai de Zhiyi, à travers les traductions et commentaires que Saichō rapporte, notamment du Sūtra du Lotus

et des traités. Le mont Hiei devint ensuite un carrefour d’où l’enseignement rayonna sur tout le Japon.

L’école essaima en de nombreux temples et donna naissance, par ses maîtres formés au Hiei, à la Terre Pure, au Zen et au Nichiren.

FIGURES ET TRANSMISSIONS

Chine. Zhiyi, maître du Tiantai ; Zhanran, héraut de sa doctrine.

Japon. Saichō ; Ennin et Enchin pour le taimitsu ; Ryōgen et d’autres réformateurs ; Genshin et Saigyō dans la culture tendai.

Postérité. Hōnen, Shinran, Eisai, Dōgen, Nichiren, formés au Hiei.

LANGUES ET ÉCRITURES

Le Tendai travaille principalement sur les traductions chinoises des sūtras, dont celle du Lotus par Kumārajīva. Il transmet les mantras en

siddhaṃ et en sanskrit transcrit, tout en commentant en chinois puis en japonais.

Langue de liturgie, langue d’étude et écritures rituelles s’y superposent, et les temples conservent de riches bibliothèques de textes et de

mandalas.
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TENDAI

RELATIONS · VOCABULAIRE · À RETENIR

RELATIONS AVEC LES AUTRES TRADITIONS

Avec le Shingon. Saichō et Kūkai esquissèrent une coopération autour de l’ésotérisme, avant que le taimitsu et le tōmitsu ne prennent des

chemins distincts.

Avec le Zen et la Terre Pure. Des maîtres formés au Hiei ouvrirent ces voies ; le Tendai entretint avec elles des liens étroits d’héritage et de

critique.

Avec le Nichiren. Nichiren reprit la primauté du Lotus, tout en se démarquant des autres pratiques tendai.

VOCABULAIRE À CONNAÎTRE

Lotus — Sūtra central.

Ichijō — Véhicule unique.

Shikan — Calme et vision.

Taimitsu — Ésotérisme tendai.

Hongaku — Éveil originel.

Enryaku-ji — Grand temple du Hiei.

Kaidan — Plateforme d’ordination.

Hieizan — Mont Hiei.

À RETENIR

Le Tendai, fondé par Saichō autour du Sūtra du Lotus, unit doctrine, méditation et ésotérisme sur le mont Hiei. Grande synthèse japonaise,

il fut la source où puisèrent la Terre Pure, le Zen et le Nichiren.

MOTS ASSOCIÉS

Saichō · Dengyō Daishi · Tiantai · Zhiyi · Sūtra du Lotus · ichijō · shikan · taimitsu · hongaku · Enryaku-ji · mont Hiei · Ennin · Enchin ·

préceptes du Mahāyāna · Genshin · Hōnen · Shinran · Eisai · Dōgen · Nichiren · Shugendō

RENVOIS DANS LE DICTIONNAIRE

Voir aussi : SAICHŌ · ENRYAKU-JI · MONT HIEI · ENNIN · ENCHIN · SŪTRA DU LOTUS · TIANTAI · SHIKAN · TAIMITSU · MAHĀYĀNA

KAI · JIMON-HA · SANMON-HA · GENSHIN · ICHIJŌ · SHINGON · SHUGENDŌ.

Aliénor & Alain Delaporte-Digard
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